
Leçon 12 pour le 21 septembre 2019



Nos priorités

Notre attitude

Compatissants

Généreux

Pacificateurs

Défenseurs

Quelles devraient être les priorités de notre vie, selon les 
principes du Royaume enseignés par Jésus ?

Quelle place occupent les nécessiteux dans ces priorités ?

Quelle devrait être notre attitude envers eux ?



« Cherchez d'abord le Royaume de Dieu et ce que Dieu demande. 
Il vous donnera tout le reste en plus. » (Matthieu 6.33)

Jésus a expliqué dans ses enseignements quelles devraient 
être les priorités des citoyens du Royaume des cieux :

➔ Subvenir à nos besoins fondamentaux (Matthieu 6.25-32 )

• Sans stress. Conscient que Dieu se soucie de nous.

➔ Chercher le royaume de Dieu (Matthieu 6.33)

• Ne pas nous concentrer sur nous-mêmes, mais sur les besoins 
du Royaume de Dieu.

➔ Chercher la justice du royaume (Matthieu 6.33)

• Être actifs pour aider les nécessiteux et les opprimés.

➔ Obéissez aux autorités (Matthieu 22.21)

• Se soumettre aux autorités (Romains 13.1-7), lorsqu'elles 
ne sont pas en conflit avec la Loi divine (Actes 5.29)

1

2

3

4

➔ Comment devrions-nous agir lorsque les priorités 3 et 4 sont en conflit ?



En tant que chrétiens, nous devons faire preuve de compassion
et aider ceux qui sont dans le besoin. Mais cette aide ne devrait
pas se matérialiser de manière irréfléchie. Observe ces points :

C
o

m
p

a
ss

io
n

Nous devons 
reconnaître 
la douleur 

de ceux 
qui souffrent 

et faire 
preuve 

d'empathie 
envers eux.
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Nous devons 
écouter 

et apprendre 
sur la 

situation 
spécifique, 

et ne pas agir 
sans les 

informations 
nécessaires.
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Avant de 
mettre 

en œuvre 
toute action, 
nous devons 
rechercher 
la sagesse 
qui vient 

d'en haut.
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Nous devons 
offrir notre 

aide, 
même si les 
bénéficiaires 
ne répondent 

pas 
comme 

nous 
l’espérons 

ou le 
souhaitons.



Il n’est pas toujours possible d’aider 
personnellement ceux qui sont dans le besoin, 
en particulier lorsque la situation est loin d’être 
satisfaisante.

Dans ces situations, l’aide économique est 
souvent un bon choix. C’est pourquoi la Bible 
nous invite à être généreux (Proverbes 19.17).

Notre générosité naît comme une réponse 
à la générosité divine (1 Chroniques 29.14 ; 
2 Corinthiens 8.9), et elle agit comme un 
antidote efficace contre l’égoïsme.

La générosité n’est pas une chose ponctuelle 
ou forcée dans la vie du croyant. Nous devons 
cultiver un esprit généreux, un désir permanent 
d’aider les autres.

Généreux



Les conflits entre les nations, les tribus, les ethnies, les 
communautés ou ceux qui sont causés par des raisons 
économiques ou politiques engendrent des souffrances 
constantes et un grand besoin d’aide humanitaire.

Nous sommes appelés non seulement à répondre à ces 
besoins, mais aussi à instaurer la paix (dans la mesure 
de nos moyens) au milieu du conflit.

Jésus nous a enseigné à éviter les conflits à partir de sa 
propre base : ne pas nous mettre en colère ou garder 
rancune ; aimer nos ennemis ; prier pour ceux qui nous 
persécutent  …

L’évangile de la paix 
commence avec 

nos pensées sur les autres, 
et la façon dont 

nous les traitons.



« Crie à plein gosier, ne te retiens pas ! 
Elève la voix comme une trompe, dis à mon 

peuple sa transgression, à la maison de Jacob 
ses péchés ! » (Esaïe 58.1)

Si nous sommes les mains et les pieds de 
Jésus sur cette terre (pour faire le bien aux 
nécessiteux), nous devons aussi être la voix de 
Jésus pour crier contre l’injustice et l’oppression.

Comme les anciens prophètes, nous devons 
être la voix de celui qui n’a pas de voix, et nous 
prononcer en faveur de ceux qui ne peuvent pas 
se défendre, ni sortir par eux-mêmes de leur 
situation pénible. En tant qu’individus, notre voix peut 

avoir peu de force pour changer une 
situation donnée, mais nous ne 
devons pas pour autant nous taire.

En outre, en tant qu’église (locale, 
nationale ou mondiale), nous avons 
plus de force pour faire entendre 
notre voix en faveur de ceux qui 
sont dans la détresse..



« La pauvreté, présente dans toutes les sociétés, prive les êtres

humains de leurs droits les plus élémentaires. Elle est à l’origine

de la faim, du manque de soins médicaux et de l’impossibilité

d’accéder à l’eau potable, à l’éducation et aux possibilités

d’emploi. La pauvreté engendre souvent un sentiment

d’impuissance, de désespoir et d’inégalité.

[… ] La Bible révèle clairement l’intérêt particulier que Dieu porte

aux pauvres et ce qu’il attend de ses disciples qu’ils fassent pour

les plus démunis. Tous les êtres humains portent l’image de Dieu

et sont les bénéficiaires des bénédictions divines (Luc. 6.20).

Lorsque nous travaillons pour les pauvres, nous suivons

l’exemple et les enseignements de Jésus (Matthieu 25, 35, 36). »

(Déclaration adoptée par le Conseil d’administration de la Conférence Générale le 23 juin  2010, 

et publiée lors du Congrès de la Conférence Générale d’Atlanta, le 24 juin au 3 juillet 2010)



« Réduire la pauvreté et la faim, c’est bien plus qu’éprouver de la

compassion pour ceux qui sont dans le besoin. Cela implique

de soutenir des politiques publiques qui leur offrent justice et équité,

de les former et de leur permettre d’exercer leurs droits. Cela implique

de parrainer et de participer à des programmes qui s’attaquent aux

causes de la pauvreté et de la faim et qui aident les gens à construire

des vies durables. Cet engagement pour la justice est un acte

d’amour. »

« On t'a enseigné ce qui est bien, ce que le Seigneur exige de tout 

être humain: il demande seulement que tu respectes les droits des 

autres, que tu aimes agir avec bonté et que tu suives avec humilité 

le chemin que lui, ton Dieu, t'indique. » (Michée 6.8)

(Déclaration adoptée par le Conseil d’administration de la Conférence Générale le 23 juin  2010, 

et publiée lors du Congrès de la Conférence Générale d’Atlanta, le 24 juin au 3 juillet 2010)



« En tant que communauté spirituelle, nous les adventistes, 

nous plaidons pour un traitement juste envers les pauvres, nous 

élevons notre voix en faveur de « ceux qui n’ont pas de voix » 

(Proverbes 31. 8) et contre ceux qui « privent les pauvres de 

leurs droits » (Esaïe 10.2) et nous participons avec Dieu à 

« rendre justice aux pauvres » (Psaumes 140, 12.

Pour atteindre cet objectif, les adventistes agissent de concert 

avec les autorités civiles et les gouvernements, notamment 

dans le cadre de projets locaux et mondiaux dans l’œuvre divine 

d’établir une justice plus durable dans un monde qui se trouve 

en très mauvais état. »

(Déclaration adoptée par le Conseil d’administration de la Conférence Générale le 23 juin  2010, 

et publiée lors du Congrès de la Conférence Générale d’Atlanta, le 24 juin au 3 juillet 2010)



(E. G. White, Dans les lieux célestes, p. 235.)

[…] On méprise Jésus quand

on méprise ses enfants qui

sont dans le besoin. Ils ne sont

pas riches en biens de ce

monde, mais ils sont chers à

son cœur aimant. »


